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Nouveau ver à soie.-On dit qu'on a découvert der-
nièrement un nouveau ver à soie, dans le Turdistan.

Balanes.-Treize tonneaux de Balanes (anglais Bar-
nacles) ont été enlevés de la coque d'un vaisseau en fer,
après seulement six mois de navigations dans les mers
tropicales. Nous avons vu dans le chantier de Mr. Baldwin,
à Québec, sur un vaisseau en fer en radoub, une de ces
Balanes ne mesurant pas moins de 6 pouces de longueur,
sur un diamètre de 3 pouces. C'en était une de celles
appelées Tulipes de mer. Elle était d'une magnifique cou.
leur blanche lavée de violet. On se servit d'une masse de
fer pour la détacher du vaisseau et elle ne lâcha prise qu'en
enlevant une couche de fer à l'endroit où elle adhérait, de
plus d'un quart de ligne d'épaisseur.

Combat entre un Alligator et un Rat.-On ne se fait
guère de favori en ce pays que parmi les chiens, chats,
perroquets, serins et autres petits animaux plus ou moins
attrayants par leurs grâces ou leur intelligence. On aurait
peine à croire qu'en certaines contrées on pût s'en choisir
parmi les reptibles mêmes. Tel est cependant le cas. Un
épicier de la Nouvelle-Orléans avait un alligator qui depuis
trois ans était ainsi devenu le toutou de la famille; il me-
surait 3 pieds de long. Le propriétaire ayant un jour pris
un rat, l'enferma pendant une semaine dans un barril vide.
Le supposant alors en bon appetit après une telle diète, il
le mit dans une caisse avec l'alligator. Le rongeur se
blottit dans un coin, et le saurien s avança lentement vers
lui la gueule béante. Le rat sauta alors par dessus le
gouffre de cette gueule ouverte et saisit l'alligator à la lève.
Celui-ci se secoue aussitôt vivement, s'agite et se retourne
plusieurs fois ; le rat lâche prise alors, étant déclaré vain-
queur dans cette première attaque. L'alligator s'avança de
nouveau vers lui. Le rat lui passa sur le dos et se mit à
lui ronger une patte de derrière. L'alligator lui fit lâcher
prise d un coup de queue et se rua de nouveau sur lui. Le
rat se crampona alors sur le dos de son ennemi, et tous les
efforts de celui-ci ne purent le faire déguerpir, si bien qu'à
la fin le reptile se reposa tranquillement sur le ventre
dans une attitude de soumission, et le rat fut déclaré vain-
queur et remis en liberté.


